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Coopération avec le Mali : l’ONG Arcade s’adapte 
à la crise sanitaire

Malgré le confinement et la pandémie actuels, l’ONG Arcade au service de la coopération 

entre la France et le Mali continue ses activités dans les deux pays.

Face à la crise sanitaire, l’Arcade, une ONG (Organisation non gouvernementale) au service de la 

coopération décentralisée entre la France et le Mali, a décidé de reporter à fin novembre 

l’assemblée générale initialement programmée le 17 mai à Villard-Sallet.

Toutefois, du nord au sud, le déploiement de ses projets continue sur plusieurs volets : les 

échanges scolaires, le maraîchage, l’élevage et l’irrigation. « Nous souhaitons partager des 

chroniques maliennes hebdomadaires réalisées pour les écoles. Nous publions une nouvelle vidéo 

chaque semaine sur notre chaîne Youtube “Arcade une terre pour vivre” », souligne Valérie Géhin, 

déléguée générale de l’Arcade. Au Mali, dans la région de Sikasso où l’ONG intervient sur la base 

de projets de développement définis par les habitants, une clôture a été posée autour des 2,5 

hectares dévolus au maraîchage.

« L’objectif du projet est de permettre aux femmes de créer des revenus en remplaçant leur activité 

traditionnelle de coupe de bois par la production de légumes. Ainsi, nous participons à la lutte 

contre la déforestation tout en permettant une diversification de l’alimentation », explique Valérie 

Géhin.
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Les femmes de Niamakouna ont vendu les premiers silures de leurs bassins piscicoles avant de 

commander de nouveaux alevins de silures, mais aussi de carpes.

• L’entretien annuel du barrage de Dembela réalisé

Avant le début de la saison des pluies, les hommes du village ont effectué l’entretien et les 

réparations annuels du barrage de Dembela, ouvrage construit en 1994. Après avoir vacciné plus 

de 1 000 bœufs en 2019, l’association des éleveurs bovins poursuit sa campagne de vaccination et 

son commerce de tourteaux pour améliorer la santé du cheptel en saison sèche.

Préoccupation majeure des Maliens, la recherche de l’eau se traduit par des études géoélectriques 

sur quatre nouveaux sites pour aménager à la fois, des points d’eau potable et des ouvrages 

d’irrigation.


